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RESUME. - L'importance des variations des especes de Millepora en fonction 
de leur habitat est bien connue. BosCHMA (1948) definit certaines de ces variations 
et leurs relations avec certain facteurs ecologiques. Le present travail etablit 
la taxonomie des especes de la baie de Nhatrang et decrit leur distribution sur 
les principaux sites du recif de corail de cette baie. Les variations de certaines 
especes en fonction du site completent les vues de BosCHMA sur l'influence de cer-
tains facteurs ecologiques. 
ABSTRACT. - The importance of the variation of the species of Millepora 
in connexion with their habitat is so well known. BoscHMA (1948) define some 
relationships beetween those variations and some ecological factors. The present 
paper establish the taxomomy of the Millepora' species living in the Nhatrang 
Bay and describe their distribution on the different parts of the reef coral of 
this bay. Some observations on the variations of some species and their relations-
ships with their habitat are complementary of the BosCHMA's opinion about 
ithe action of some ecological factors. 
I. -- HISTORIOUE 
BoscHMA (1948) rapporte que les nombreuses visites qu'il a faites de 1920 
a 1922 au recif de l'ile Edam (Java) l'ont convaincu que l'opinion d'HrcKSON 
(1898, 1899), que les differen:es especes de IVIillepora ne seraient que des 
temoins de l'extreme variabilite d'une seule espece, ne saurait etre prise en 
consideration. Sur le meme site et dans les memes conditions, il observe cote 
a cote des especes tres differentes. Nos observations sur les recifs de la baie 
de Nhatrang (Viet-Nam) conftrrnent cette opinion. 
BoscHMA (1948) dans son etude extensive des especes de Millepora recon-
nait comme vraies dix especes dont trois de la Region Atlantique : 
IVIillepora alcicornis LINNAEUS, 1758 
» squarrosa LAMARCK, 1816 
» complanata LAMARCK, 1816 
Sept de la Region Pacifique : 
IVIillepora exoesa FoRSKAL, 1775. 
» dichotoma FoRSKAL, 177 5 
» pl.atyphylla HEMPRICH et EHRENBERG, 1334 
» intrincatq, Milne EPWARDS, 1857 
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» murrayi QUELCH, 1884 
)) tenella ORTMANN, 1892 
» latifolia BoscHMA, 1948 
II. - LES ESPECES DE NHA TRANG 






» latifolia ? 
Un grand nombre d'echantillons de chacune de ces especes a ete recolte, dont 
la plupart ont ete conserves pour etude. A pres une courte diagnose (BOSCHMA), 
nous donnerons quelques precisions sur les echantillons conserves les plus 
caracteristiques ; les echantillons dont la determination 'restait douteuse ont 
au contr.aire ete ecartes. On rendra compte ensuite des observations faites dans 
la baie de Nhatrang sur les principaux sites de recolte de l'espece en gene-
ral et de certains echantillons en particulier. 
Nous remercions Mrs. QUANG-NHUT-BAN, Photographe et TRAN-DE, Dacty-
lographe, tous deux de l'Institut Oceanogiraphique pour leur aide dans la mise 
au point de ce travail. 
Le 25 Mai 1959. 
MILLEPORA PLATYPHYLLA (HEMPRICH et EHRENBERG, 1834) 
(Pl. I, figs. A-F) 
1948 --· BosCHMA, p. 20 et 31, pl. II, fig. 1, 2 ; pl. IV, fig. 2 ; pl. V, fig. 2 et 
3 ; pl. XV, fig. 4, 5 ; text-fig. 19. 
DIAGNOSE : (D'apres BoscHMA 1948). - PoJypier compose de plaques, 
droites, cornpactes et epaisses qui ont une tendance a se reunir les unes les 
autres de fa~on a constituer une rucble d'abeille. Les surfaces du polypier 
peuvent etre lisses et unies, ou couvertes de verrues dont chacune porte un 
gastropore central. Pores vraiment distincts. 
MATERIEL EXAMINE. - L'espece tres frequente a Nhatrang presente 
de notables variations ; nous avons choisi pour les etudier les trois echantil-
lons suivants : E. 39.423, E. 33.~05, E. 39.402. 
L'echantillon 39.423 est un fragment d'une grande Colonie ; il a ete separe 
sur le site meme de recolte ; la hauteur des plaques en feuille est de plus 
de 50 cm. ; la largeur des areoles, difficile a mesurer exactement, depasse 
10 cm. a leur partie superieure. Ce specimen 39.423 coirrespond. assez bien a 
la description du specimen type de Millepora verrucosa Milne EDWARDS (1860, 
p. 227) « Polypier en touffe composee de larges feuilles d'ressees, a bord pres-
que en tiers, se reunissant de loin en loin par des expansions laterales et cou -
vertes de gros tubercules tres irreguliers. Calices tres inegaux, les principaux 
de grandeur mediocre ». II est constitue lui aussi par une touffe de feuilles 
larges et epaisses dont les expansions laterales se soudent aux feuilles voi-
sines de maniere a former comme les rayons d'un nid d'abei:lle. La surface 
des feuilles est tres inegale, pleine de tubercules de differentes dimensions, 
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presente dans toute sa longueur de nombreuses saillies longitudinales comme 
de~ p1is, des expansions secondaires ; mais ces dernieres ne vont pas toutes 
jusqu'a rejoindre (toucher) les feuilles voisines. Les gastropores et dactylo-
pores sont tres nombreux surtout dans les parties jeunes (superieures) avoi-
dnant le bord ; ils sont moins nombreux dans les parties vieilles oi:1 l'on 
reconnait plus facilement que chaque gastropore est entoure de 5 ou 6 dacty-
lopores. Ceux-ci sont par ailleurs plus visibles sur les sai1lies mais s'effacent 
dans les depressions. L'espece forme sur le site des bandes continues de colo-
nies de plusieurs metres. A l'etat vivant elle est brun verdatire mais ses 
bords de croissance presente une bande continue d'un jaune clair. 
L'echantillon 33.405 est different et correspond davantage avec la diagnose 
du specimen type de MiIIepora ehrenbergi Milne EDWARDS (1860, p. 226) 
« Polypier en touffe composee de larges feuilles minces, peu ou point lobees 
sur les bords et offrant lateralement une multitude de petites bosselures mam-
millaires qui sont souvent disposees en series rameuses et qui portent cha-
cune un calice principal entoure d'un cercle de 5 ou 6 calices plus petits ; 
d'autres petits calices clans Jes vallees. Dans quelques parties, la distinction 
est peu marquee entre ces divers calices, mais en general elle est tres pro-
noncee ». Ce specim.en (33.405) a ete recolte sur un site ou l'espece se deve-
loppe en touff:e de grandes plaques separees sans anastomoses entre elles. Il 
a 45 cm. de haut et 35 cm. de large. La grande feuille assez mince, aux bords 
lobes, presente quelques plis longitudinaux qui modifient son plan tout entier 
(sur les deux faces) mais est sans expansions latera1es comme l'E. 39.423. La 
surface est couverte de tubercules qui augmentent de grandeur vers le bas 
c'est-a-dire vers les parties les plus vieilles. Chaque tubercule porte plusieurs 
calices composes chacun d'un gastropore entoure de 5 ou 6 dactylopo1res. Ce 
caractere differe de celui du specimen de Milne EDWARDS, dont chaque tuber-
cule ne porte qu'un calice. 
L'E. 39.402 de 42 cm. de baut et 32 cm. de large est tres voisin du pre-
cedent, mais la surface est non plus verruceuse mais lisse, excepte quelques 
faib1es tubercules epars. On en distingue facilement quelques elevations plus 
fortes et irregulierernent espacees qui sont dt)es a un cirripede parasite : 
Pyrgoma miIIeporae DARWIN. DAWYDOFF (1952) signale ce cirripede comme 
surtout frequent au Viet-Nam sur M. complanatci; sa determination de Mille-
pora est surement erronee puisque complanata Est une espece Atlantique et 
i1 convient de la corrigeir par .M. platyphylla. 
MILLEPORA DICHOTOMA (FORSKAL, 1775) 
(Pl .II, figs. A, B, C) 
1948 - BoscHMA, p.19, p. 31 ; pl. VI, fig. 1 ; pl. VII, fig. 1, text-fig. 7-9. 
DIAGNOSE : (D'apres BoscHMA 1948). - « Polypier formant des plaques 
qui montrent sur leur bord de oroissance de nornbreuses branches. En general 
ces branch'es ont des sommets arrondis. Elles peuvent s'unir pour constitncr 
des plaques pleines de trous, ou des plaques presquJes compactes. Ordinaire-
m ent les colonies debutent par un enchevetrement aux mailles egales qui, dans 
les parties plus vieilles, commencent a se combler. La surface est lisse ; les 
pores sont generalement distincts ». 
MATERIEL EXAMINE. - L'espece est assez commune a Nhatrang et 
presente de notables variations ; nous etudierons quelques specimens illus-
trant ces vari<ttions: E, 35.404, 39,396, 34.366, 39.433, 33.325, Un caractere 
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semb1e commun a tous ces specimens l'espece commence sa croissance en 
plaques percee de trous formant comme les mailles d'un filet ; ce qui cornes-
pond a la description de: Boscmvrn. (1948). C'est au fur et a mesure de Ja crois-
sance que l'espece commence a prendre des aspects plus divers comm!e le 
montre l'examen des specimens suivants. 
L'echantillon 33.404 (pl. II, A) est une colonie entiere formant une seule 
plaque, fixee comme une crete sur ·l.m bloc de pierre. La base encroutante est 
etroite et ne s'etend que tres peu sur le substratum. Les ramifications debu-
tent des la base et se soudent entre elles jusqu'au sommet, devenant de plus 
en plus deliees. Toute les ramifications sont a peu pres dans le meme plan ; 
cependant quelques unes s'en separent formant par endroit une double plaque. 
Les ramifications du sommet ne portent pas de :frondes et s'elancent au con-
traire toutes droites ; les branches secondaires se separant chacune plus OU 
rnoins distinctement de la principale en donnant assez bien l'impression de 
la dichotomie. Cependant les espaces entre les branches ne sont pas -reguliers 
et de courts bourgeons ont tendance a combler surtout dans la partie infe-
rieure ces espaces memes. La surface des branches est semee de gastropo1res 
dont chacun est entoure de 4 a 5 OU 6 dactylopores. Les gastropores sont si 
rapproches les uns des autres qu'il est difficile de distinguer a quel gastropore 
se rattachent les dactylopores voisins. La colonie a 25 cm. de haut et 30 de 
large. 
L'E. 39.396 (pl. II, fig. B) est un fragment de colonie mesurant 25 cm. 
de haut et dans l'ensemble 40 cm. de 1arge. II est constitue de plusieurs pla-
ques presque paralleles. La oroissance des branches est semblable a celle du 
precedent specimen, mais les branches principales ont tendance a constituer 
de nombreuses frondes plus ou moins en ogives, les unes etant liees, les autres 
libres. De plus les espaces entre les brianches sont davantage combles. En pa1r-
ticulier a la partie inferieure les ramifications sont assez epaissies pour former 
presque une plaque continue avec seulement quelques trous ou creux qui 1mar-
quent les traces des anciens espaces interbranchiaux. A fa partie distale (region 
de croissance) cette tendance a la reduction des espaces est deja tres nette 
et beaucoup plus marquee que sur l'echantillon precedent. La disposition des 
gastropores et dactylopore est semb1able sur les deux specimens. 
Le specimen E. 34.366 (pl. II, fig. C) de 30 cm. de haut et 40 de larg'e 
est constitue par un polypier entier et presente un aspect different des deux 
precedents. II est forme de plusieurs plaques subparalleles s'epanouissant a 
partir de branches primaires qui se distinguent des la base. Ces branches pri-
maires sont soudees entre elles par des branches secondaires peu developpees. 
L'inegalite entre branches primaire et secondaire determine l'irregularite des 
espaces. Le fait le plus remarquable est la tendance au developpement de: fron-
des a ramifications longues et deliees dans la partie distale de la colonie ; ces 
frondes se reunissent parfois entre elles pour former comme de larges cretes 
de coq au sommet d'un rameau principal. 
L'E. 39.433 (pl. III, figs. A, B) egalement constitue par une colonie entiere 
est voisin du precedent ; mais les frondes1 sont moins deliees ; et la tiendance 
a combler les espaces est plus accentuee. Les frondes se trouvent plus haut 
vers le sommet et leurs ramifications sont plus courtes. 
L'E. 35.325 (pl. III, fig. C) est une plaque entiere separee sur le site d'un 
ensemble formant une colonie de plaques subparalleles et dont la partie in-
ferieure etait' envasee. II montre unei disposition voisine du precedent mais avec 
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frondes distales mieux separees et portant des ramifications plus longues 
et deliees. 
NI. dichotoma presente done, comme BoscHMA (1948) le souligne, des dis-
positions tres diverses qu'on doit considerer comme des variations de l'espece. 
plus completes informations nous croyons utile de distinguer sous un 
nom particulier ceirtaines formes extremes de ces variations de l'espece. C'est 
le cas de nos formes reticula:ris et irregularis dont la position systematique 
pourra etre, nous l'esperons, plus facilement eclaiircie par des observations 
d'ecologie, si on les considere comme distinctes, au moins provisoirement. 
DICHOTOMA FORME RETICULARIS (Milne EDWARDS, 1860) 
(Pl. III, fig. D, E, F) 
1860 - MILNE EDWARDS, p. 229. 
1948 - BoscHMA, p. 31 et ~~]. 
DIAGNOSE: (D'apres Milne EDWARDS 1860). - « Polypier rameux dont 
les branches subcylindriques s'etalent et se reunissent d'espace en espace, de 
fac::on a former de grandes feuilles reticulees. Calices grands et subegaux ». 
BOSCHMA (1948)' apres KLUNZINGER (1879), n~~duit reticularis Milne EDWARDS 
au rang de variete de dichotoma. 'I~rois des specimens (dont le type de MILNE 
EDwt. .. RDS) de reticularis, que BoscHMA examine au Museum de Paris, montrent, 
ec:rit-il, « une serie continue entre une plaque comparativement largement 
reticulee jusqu'a une plaque presque solide avec seulement quelques ouv.er-
tures dans la region superieure ;'. Sa remarque parait correspond!re assez bien 
a ce que nous avons observe plus haut sur nos specimens de dichotoma. Nos 
specimens presentant une disposition un peu differente et notre reference a 
l'espece de MILNE EDWARDS n'est peut-etre pas convenable ; reticularis n'a 
encore etre signale que de la Mer Rouge. 
L'E. 37.316 est une colonie de 40 de large sur 25 de haut,formee par des 
series de plaques subparalleles aux mailles relativement larges et subegales 
depuis la base jusqu'au sommet. Ce qui n'existe sur aucun de nos autres 
specimens de dichtoma, Oll il y a toujours une tendance a Un epaississement 
des branches et a l'oclusion des mailles a la partie inferieure. De meme on 
ne peut guere distinguer sur ce specimen les branches primaires des branches 
secondaires. Le reseau est forme de branches d'a peu pres meme importance 
(largeur) dans la partie aussi bien inferieure que superieure de la colonie. En-
fin dans la partie distale (superieure) les branches se divisent et se soudent 
sans former des frondes comme habituellement sur nos autres specimens de 
dichotoma. 
MILLEPORA DICHOTOMA FORME IRREGULARIS NOV. NOM. 
(Pl. II, fig. D) 
L'E. 39.435 est un morceau de 35 cm de haut et 50 cm de large detache 
suir le site d'une colonie plus grande. Ce polypier, assez voisin du M. dichotorna 
reticularis que nous venons de decrire, s'en separe cependant par la disposition 
de ses branches qui se ramifient dans tous les sens et s'enchevetrent en une 
sorte de buisson au lieu de former des plaques subparalleles. On distingue 
quelques branches plus importantes (primaires) qui se ramifient en secondaires, 
toutes restant tres deliees sans tendance a la coalescence par epaississement ; 
22 
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les mailles irregulieres de tailles diverses aussi bien dans la partie inferieure 
que superieure ; dans cette derniere on remarque l'ebauche de frondes mais 
les ramifications sont toujours tres deliees, comme les doigts de la main. 
MILLEPORA. TENELLA (ORTMANN 1892) 
1948 - BosCHMA, p. 20 et 41, pl. fig. 1, 2 ; pL XIII, fig. 1, 2, 3 ; pl. XIV, 
fig. 1, 2 ; pl. fig. 2 ; text-figs. 3, 4, 5, 12, 13. 
(Pl. IV, figs A-G) 
DiilGNOSE : (D'apres BOSCHMA 1948). - « Polypier formant plus OU 
moins des plaques aux ramuscules en eventail, qui aux extremites sont gene-
ra~ement plus ou moins tronques. Ces plaques peuvent s'orienter principa-
lement dans i.me direction ou se presenter en divers plans. Les branches 
individuelles peuvent etre plus OU moins distinctes OU bien eUes peuvent 
largement s'unir aux expansions du polypier. Surface du polypier lisse ; les 
pores en general distincts ». 
MATERIEL EXL-lMINE. - L'espece commune a Nhatrang est facilement 
reconnaissable aussi bien sur les specimens conserves que sur le site meme 
du recif. Nous avons retenu pour etude les trois specimens. E. 39.428, 33.551 
et 28.346. 
L'E. 39.428 (Pl. IV, E., F, G) est une colonie complete de 35 X 15. Elle 
correspond bi en a la description de BoSCHMA (1948). Elle presente des branches 
qui partant de la base s'aplatissent et s'elargissent graduellement, se divisant 
en de nombreuses ramifications secondaires. Ces ramifications ne se font pas 
toujours strictement dans un meme plan et souvent sur une branche principale 
les ramifications se dirigent les unes a droite, les autres a gauche. De telle 
sorte que sur l'ensemble de la colonie on ne distingue pas nettement des plans 
de ramifications, ces derniers s'entre-croisant et s'enlacant dans tous les sens. 
Toutes les ramifications restent subcylindriques et dans la partie distale sont 
souvent delies et peu epaisses ; elles se terminent en cone emousse, rarement 
tronque ; dans ce dernier cas on a affaire generalement a une ebauche de 
dichotomisation. 
L'E. 33.551 (Pl. IV, A, B) est une colonie complete de 20 x 15 cm et de 
forrn.e generale hemispherique. Les plaques sont plus serrees les unes contre 
les aut.res, les branches moins developpees que celles du specimen precedent. 
Les ramifications des branches princ:ipales sont souvent accolees [es unes 
contres les autres presque unies entre elles et seulement deliees vers le sommet 
tantot pointu tan.Wt tronque. On distingue mieux les plans de ramifications 
de chaque plaque. Les plaques situees sur le contour sont subpa,ralleles et 
legerement rayonnantes, tandis que celles situees au milieu sont orientees dans 
tous ies sens. Le specimen est assez analogue a la plupart de ceux des des-
criptions des auteurs et se rapproche de celui figure par BosCHMA (1948, pl. 
XIII, fig. 1, 2). 
L'E. 28.346 (Pl. IV, D) est un firagment de colonie de 30 X 25. Les plaques 
de ramifications se dressent obliquement et les unes sur Jes autres de maniere 
a constituer des etages. Les plaques s'enrechevetrent dans tous les sens et 
s'unissent souvent par des ramifications. Les branches partant de la base s'apla-
tissent et s'elairgissent pour donner de longues ramifications aplaties. Les 
branches principales portent, en plus de ces ramifications et dans les espaces 
laisses par les ramifications soudees entre elles, des bourgeons. Les branches 
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principales sont plus longues, plus robustes et plus apJahes que sur les deux 
specimens precedents ; de telle sorte que les plaques qu'eHes forment attei-
gnent jusqu'a 20 cm de long alors que celles des deux autres specimens n'ont 
que 5 'JU 6 cm. 
MILLEPORA INTRICAT A (ORTMANN 1892) 
(Pl. V, figs D-K) 
1948 - BoSCHMA, p. 20 et 41, pl. III, fig. 3~ pl. x. 
DIAGNOSE: (D'apres BOSCHMA 1948). --- « Polypier en masses assez 
deliees mais compactes aux branches minces et delicates qui se soudent en-
semble a plusieurs reprises de fa<;on a former un assemblage inextricable de 
branches en tous les sens. Surface du polypier ires lisse et unie. Pores vraiment 
petits et distincts ". 
MATERIEL EXAMINE. - L'espece est commune a Nhatrang et presente 
peu de notables vo.riations. Nous avons retenu pour etude trois specimens : E. 
39.430 E. 39.404, E. 39.744. 
L'E. 39.430 (pl. V, D) est un morceau detache d'une colonie et ses dimen-
sions 30 X 25 ne donnent qu'une insuffisante information: Les branches prin-
cipales ont tendance a s'aplatir dans les parties vieilles. Les ramifications 
secondaires subcylindriques ont toutes la meme grandeur et des extremites 
pointues, exceptees celles qui ebauchent une future division. La surface des 
branches est tres lisse. Les pores sont tres petits, presque invisibles. Ce 
specimen est comparativement plus delie que les autres, bien qu'il constitue 
aussi un bouquet inextricable. 
L'E. 39.404 (pl. V, E, F) est aussi un fragn1ent de colonie de 12 x 30. 
n se presente sous forme d'une touffe de reticulations tres serrees et intri-
quees. Les branches qui partent de la base se divisent a une certaine hauteur 
en plusieurs rameaux en forme d'ogives sur lesquels poussent d'autres cour-
tes ramifications aux sommets pointus. La surface des branches est lisse et 
presente de nombreux pores serres les uns contre les autres : gastropores et 
dacty lo pores bien visibles. 
L'E. 39. 7 44 (pl. V, G, H, K), sensiblement semblable au precedent, forme 
aussi une veritiable masse compacte. Les branches sont un peu plus grandes. 
Les ramifications sont tres nombreuses, mais ne presentent pas des ogives. 
Leurs extremites sont souvent tronques. Les pores sont visibles et nombreux. 
Nous signalons en outre E. 37.314, fragment decoupe dans la zone de con-
tact entre deux colonies, l'une de M. teneHa et l'autre de M. intricata; les 
deux especes melant leurs 11amifications, ce specimen fournit une bonne demons·-
tration de l'existence cote a c('>tE. des deux especes et de 12urs caracteres dif-
ferents. Sur le vif et en particulier lorsque les deux especes voisinent ou 
sont en contact, on peut facilement les differencier par leur couleur : M. intri-
cata est jaune dair et M. tenelia gris marron ; les sommets sont blanchatres 
sur les deux espe12es. 
? MILLEPORA LATIFOLIA (BOSCHMA 1948) 
(Pl. V, figs. A, B) 
1948 -- BOSCHMA, p. 21, pl. III, fig. 1-3 ; pl. IV, fig. 1 ; text-figs. 1. 
DIAGNOSE: (D'apres BoscHMA 1948). - « Corail compose de plaques 
s'elevant en branches droites soudees aux sommets pointus. II peut former des 
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expansions sous forme d'ogives qui possedent par contre de nombreuses bran-
ches droites et plus petites. La plupart des branches sont dans un plan ; les 
plaques peuvent avoir quelques branches late1rales plus ou moins perpendi-
culaires au principal plan. Surface comparativement lisse et unie. Pores dis-
tincts et assez grands » . 
MATERIEL EXAMINE. - Nous rapportons avec un doute a l'espece di-
vers echantillons conserves a l'Institut et pa,rmi lesquels nous retenons pour 
etude E. 33.312, E. 33.347. 
L'E. 33.342 est une Colonie tres deformee par la presence dans son epais-
,seur de nombreux ciripedes : pyrgoma milleporae. De sorte qu'on reconnait 
difficilement les caracteres de l'espece. On distingue cependant les branches 
presque en series lineaires, soudees entre elles pour former pour la plupart 
des plaques compactes. Dans les parties vieillies, il reste certains trous et sur 
les sommets des plaques se dressent de courtes ramifications (5 a 20 mm .. de 
longueur) aux extremites un peu pointues. Les pores sont nombreux et dis-
tincts. 
L'E. 33.347 est aussi une colonie tres deformee par des pyrgoma milleporae; 
le mode de ramification est peu net et la determination peu sure. 
La determination de ces deux specimens reste douteuse, BosCHMA (Hl48) 
note la parente de sa nouvelle espece avec diclwtoma: il pense cependant que 
dans les deux especes les jeunes rameaux ont un mode de croissance diffe-
r,ent et que l'extrernite des branches ne sont pas semblable ; elles sont poin-
tues dans latifolia et arrondies dans dichotoma. 
III. -- REPARTITION SUR LES SITES 
Les sites de Miliepora ont ete portes sur une carte des formations coral-
liennes de la baie de Nhatrang. Les Millepora se trouvent sur presque toutes 
ces formations, mais parfois ils n'y sont que peu developpes et representes 
que par quelques rares petites colonies ; la carte ne porte que les sites Oll 
ils sont bien developpes et dominant en quelque sorte. Dans ce cas plusieurs 
especes de Miileporn sont d'ordinaire presentes ensemble ; lorsque les Mille-
pora sont rares, ils ne sont representes au contraire que par une seule, au 
plus deux, especes seulement. 
Les conditions cle repartition des sites a Millepora et des differentes espe-
ces dans la baie de Nhatrang ont ete examinees par rapport a la profondeur, 
a la nature du substratum, a l'agitation de l'eau et au regime des vents et 
courants. 
a) Profondeur. - La profondeur d'habitat des Millepora varie entre 
3,60 m. (2 brasses) et 91 m. (50 brasses) d'apres BoscHMA (1948). La plupart 
des auteurs signalent les especes comme frequentes sur les bords du recif 
entre 5,50 m. (3 brasses) et 12,75 m. (7 brasses). C'est a cette profondeur 
(d'apres GARDINER 1898 et AGASSIZ 1903) que les Millepora se developpent 
Je mieux. Les auteurs, cites par BoscHMA (1948) ne precisent pas les especes 
qui atteignent 72 m. ( 40 brasses). Nous n'avons etudie dans la baie de Nhatrang 
que les fonds de 3 a 8 m. Les Millepora commencent a la limite inferieure 
des marees generalement a 1 OU 2 m. au-dessous et Ull peu plus profond que 
les hexacoralliaires des genres : Favia, Favites, Goniastrea, A.cropora, Seria-
topora, Montipora... Toutes les especes ne se situent pas au meme niveau : 
IVI. tenella et M. intricata toujours d'ordinaire un peu rnoins profond que M. 
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dichotoma et JVI. platyphyHa. Seules les especes du premier groupe peuvent 
decouv6r (etre a sec) aux grandes marees basses. Deux photographies 
par 'KRElVlPF (1927) montrent des colonies a sec de M. aicicornis 
( = teneila) de l'anse de Eich-dam, de la baie de Nhatrang. Sans que la 
zonation ait un caractere absolu, on peut considerer que Jiil. tenella et M. in-
tricata se trouvent en1Jre 1 et 3 m. de fond ; l'vL pla'typhyIIa et M. dichotoma 
· entre 3 et 8 m. ; les especes du premier groupe descendant parfois dans la 
seconde zone, celles de la seconde n'apparaissant jamais dans la premiere, 





Zone raiblement battue. 
Zono fortemont httue. 
l on• riehe de Coraux 
Zone riche d'Alcyonaires. 
Millepora t•nella 
M illepora intrincata . 
M illepora plalyphylla. 
M illapora dichotoma, 
b) Subtratimi. ·- Les l\!Iiliepora croissent sur un support, un substratum 
rocheux ; on les trouve souvent sur les avancees rocheuses plus ou moins en-
vahies pair les coraux auxquels ils sont alors meles ; mais leur substratum le 
plus habituel est SUl' }es fonds a pente rapide formes de bloc de rochers OU 
galets plus ou moins grands et plus ou moins enfonces dans le sable vaseux. 
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On trouve parfois des colonies de Millepora fixees sur des colonies mortes 
d'hexacornlliaires ; et dans ce cas les Millepora ne sont jamais dominants sur 
le site. Sans qu'on puisse attribuer au substratum, pas plus qu'a la profondeur 
la valeur d'un caractere determinant, on constate d'ordinaire sur le site la 
repartition de zones distinctes a hexacoralliaires, a Alcyonnaires et a Mille-
pora. De mcme dans les zones a Millepora, on distingue nettement des zones 
a NI. tenella et M. intricata et des zones a M. dichotoma et M. platyphylla. 
c) Agitation. - Sur les cotes du Viet-Nam l'activite corallienne se 
m.anifeste surtout d'apres DAvYYDOFF (1952) sur les sites ayant un regime du 
large sans etre exposes aux coups directs de la houle de la haute mer. L'agi-
tation des eaux de la baie de I'Xhatrang est sous l'effet direct des vents de 
mousson et nos observations ont porte sur les quatre lles : Hon-lon, Hon-
tam, Hon-mieu et :Hon-mot. La mousson de Nord-Est est la plus forte : celle 
du Sud·-Est un peu moins. Les n§cifs de coraux de Hon-lon sont developpes 
sur 1a face S-0, abritee de la rnousson de N-E par l'ile elle-meme, mais spe-
cialement clans la partie abritee egalement de la mousson S-E par l'ensemble 
des iles Hon-mieu, Hon-tam et Hon-mot qui en brisent la houle. Les recifs 
de la baie de Bich-da.m ne font pas exception a la regie, car ils se develop-
pent a l'interieur de la baie tres fermee et done abritee. Sur tous ces sites, 
les M'il.lepora sont developpes en :regions assez bien differenciees comme indi-
que plus haut par reference au substratum. Sur les trois autres iles, le recif 
n'est bien di:veloppe egalement qu'a une certaine partie. Sur la face S-E de 
Hon-mieu, dans la partie abritee de la mousson N-E par l'ile elle-meme et 
l'ile Hon-Ion et de la mousson du S-E par l'ile Hon-tam. Sur la face N-0 
de Hon-tam abritee de la mousson du N-E par Hon-Ion et de la mousson du 
S-E par l'ile elle-meme. Enfin sur Hon-mot, sur la face Quest. Les r~'gions a 
Mil.lepora existent sur toutes ces sites. Il ne faudrait pas conclure que les 
coraux, ni Jes Millepora, sont totalement absents des autres parties du litto-
ral de ces iles, mais ils y sont rares et jamais en dense peuplement. II .e:xiste 
cependant des zones assez grandes qui sont tot.alement depourvues de forma-
tions coralliennes et egalement de Millepora. C'est le cas par exemple de la 
face S-0 de l'ile Hon-mot qui est sous l'action directe de la mousson du S-E. 
C'est le cas de la face Sud de Hon-tam, directement sous l'effet de la mous-
son de S-E, mais ol.t cependant il y a quelques ilots de corail a l'abri dans les 
anfractiosites des rochers. C'est le cas de la face N-E et N. de Hon-mieu, 
cependant assez abritee, mais dans ce cas, il sernble que c'est le regime d'ap-
port d'eau douce des rivieres de la baie et l'envasement qui l'accompagne, qui 
entrave le developpement des 1\lfillepora. 
Ces observations montrent que les Millepora se developpent dan.s les eaux 
claires, courantes mais peu agitees. Les baies assez fermees et abritees comme 
les avancees rocheuses definissant de petites criques abritees permettent aux 
colonies de .Millepora une speciale extension ; elles peuvent alors constituer 
des regions a peuplement presque strictement uniforme de Millepora et qui 
peuvent s'etendre en bandes jusqu'a 10 m. de large et sur des parcours de 
centaines de metres. 
Il faut ou bien que le site soit assez abrite et alors les Millepora se deve-
loppent quel que soit le relief du fond, m&me sur des pentes •rocheuses raides, 
legerement envahies de sable vaseux ; ou bien, si le site est battu, que le 
relief rocheux soit suffisamment bouleverse pour former des abris. Les con-
ditions d'un site permettant le plus ou moins vigouireux developpement des 
colonie nous paraissent distinctes de celles permettant l'extension d'une zone 
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de MiHepora. BoscHMA (1948) compare des specimens de colonies de M. tene1la 
provenant de diverses parties d'un meme recif de corail, sur l'ile Noordwachte:r 
de la Mer de Java. Il note que les conditions favorables au plus vigoureux 
developpement de l'espece sont celles des eaux fortement agitees de la bor-
dure externe du recif. NOS observations dans la baie de Nhatrang, sans etre 
e;ontradictoires sont un peu differentes. 
Nous avons specialement compare trois specimens de M. tenelLa. E. 33.551, 
recolte par 4 a 5 m. de fond sur un site a eaux tres agitees (Rocher noir). 
Les colonies ont un faible developpement ; en pa1rticulier leur hauteur ne 
depasse pas 20 cm. Les branches sont tres serrees les unes contre les autres, 
ce qui donne un aspect compact a la colonie ; les ramifications secondaires 
(frondes terrninales) se touchent toutes plus ou n1oins, accolees les unes contre 
les autres sans espace libre entre elles et formant de petites plaques en even-
tail. 
Sur E. 28.346, recolte par 2 m. de fond sur un site a eaux tres calmes 
d'une baie fermee (Eich-dam). Les colonies sont tres developpees en masses 
circulaires de pres d'un metre de diamet•re, rapprochees et souvent reunies 
entre elles, d'une hauteur de 60 a 80 cm. parfois davantage. Les branches 
principales sont plus longues, Jes ramifications plus deliees, beaucoup de rami-
fications secondaires (frondes terminales) sont courtes et plus ou moins trans-
verses de chaque cote de l'axe des branches pirincipales. Ce qui donne a la 
colonie un aspect tres buissonneux mais non serre. 
Sur E. 39.428 recolte sur le littoral abrite de la cote S-0 de l'ile Hon-Ion 
par 2 a 3 m. de fond, les branches sont encoire plus, deliees que sur le speci-
men precedent, les ramifications secondaires (frondes terminales) elles-memes 
minces et allongees ; l'aspect de la colonie est encore plus delie, 1es espaces 
entre toutes les ramifications etant encore plus larges. 
Les especes du 2e g;roupe, c'est-a-dire 1\II. dichotoma et M. platyphyHa 
des fonds de 4 a 6 In., Ont un developpement particulierement vigoureUX lors-
que le site est balaye de forts courants ; c'est le cas en particulier sur la 
face 0. de l'ile Hon-mot et d'une maniere generale aux abords des pointes 
rocheuses. Les colonies de M. platyphylLa depassent alors facilement un metre 
de haut et presentent la forme en nid d'abeille. Sur les sites plus abrites, 
mais semble-t-il aussi en fonction de la profondeur (moins de 3 m.), cette 
espece presente par contre des forrnes foliacees ne depassant guere 50 cm. 
de haut et sans division ou presque en feuilles secondaires qui avortent et 
n'aboutissent jamais a former des nids d'abeilles. Enfin, sur certains sites, 
l'espece ne se developpe que sous la forme d'un revetement encroutant. Sur 
un point de la cote Sud-Est de l'ile Tre, une paroi verticale de rnch:er juste 
en-dessous du niveau de la man~e est entierement recouverte sur plusieurs 
metres d'un tapis regulier et interrompu par une Colonie de M. piatyphylla. 
On retrouve des formations a11aJogues en d'autres points, par exemple sur 
la paroi rocheuse de la face Est de la pointe Sud de Hon-mieu. Il est possi-
ble que dans ce cas le peu de profondeur, soit le facteur determinant modi-
fiant l'espece en form_e encroutante. Cependant on trouve aussi la meme espece 
en forme encroutante sur des galets des fonds de 2 a 3 m. BoscHMA (1948), 
s'inspirant de notes de Crossland (1928), pense que seule l'espece platyphyila 
peut presester cette forme enoroutante. Nous pensons que toutes les especes 
de lVIiilepora peuvent au debut de leur croissance et dans certaines conditions 
plus ou mains defavorables commencer leur croissance par cette forme en-
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croutante et perdre ou ne prer1dre que plus tard leur fo:.rme specifique. Deux 
specimens E. 33.405 de M. dichotoma nous paraissent demonstratif de ce com-
mencement de croissance de la colonie sous forme encroutante. 
Dans l'etude des specimens de M. dichotoma, nous avons deja signale l'im-
pmtance des variations de cette espece. Nos observations sur le site n'ont 
porte que sur l'orientation du plan des plaques. Toutes les ramifications se 
situent a peu pres dans un meme plan vertical. Un specimen E. 42.751 pre-
sente un changement a angle droit de ce plan. II s'agit d'une colonie acciden-
tellement renversee et dont la plaque verticale avait ete couchee horizontale-
ment suir le fond. Apres l'accident (le renversement), la croissance de la colo-
nie a constitue un nouveau plan vertical, les nouvelles frondes se developpant 
sur nne plan vertical perpendiculaire a l'ancien devenu horizontal. Sur le 
site tous les plans verticaux des plaques des colonies presentent la meme 
orientation. Sur un meme site toutes les plaques verticales, de toutes colonies 
sont paralleles entre elles, a quelque distance que soient ces colonies les unes 
des autres. Sur la dte 0. de Hon-mot .. cette orientation des plans verticaux 
est parallele a la ligne du rivage, en relation avec le sens du courant. 
Nous avons entirepris a ce sujet une experience dont nous esperons pou-
voir donner les in~sultats dans deux OU trois ans. Une Colonie a ete deplacee 
et l'orientation de son support changee de maniere que le plan vertical de 
ses ramifications soit dans une direction perpendiculaire a celle des plans des 
autres colonies du meme site. On peut esperer que la croissance des nouvelles 
frondes se fera dans un nouveau plan vertical perpendiculaire a l'ancien. 
Enfin sur les sites tres battus, de peu de profondeur, soumis a des courants 
rapides et reguliers comme c'est le cas des abords immediats des pointes 
rocheuses, on trouve souvent par 2 metres de fond des rochers envahis par 
les deux especes plat·yphylla et dichotoma, pr~sentant toutes deux ensemble 
une forme intermediaire entre la forme encroutante et la forme en lame. Les 
lames courtes, qui s'elevent du tapis qui encroute le rocher, ne depassent pas 
dans les deux especes 20 a 25 cm. de haut. Ces lames aussi bien celles rami-
flees de dichotoma, que celles pleines de platyphylla sont alors toutes orientees 
parallelement au sens du courant. 
Laboratoire des Coelenteres 
Institut Oceanographique de Nhatrang. 
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ADDENDUM 
Le Di·. H. BoscHMA, directeur du Rijksmuseum Von Natuurlijke Historie 
Museum de Leyde, a eu l'amabilite d'examiner notre manuscrit et de nous 
adresser les observations qu'avec son autorisation nous reproduisons ci-dessous : 
Dans l'etude systematique des especes de Millepora de la region Indo-
Pacifique il n'y a qu'un fait exactement etabli, c'est que dans la Mer Rouge 
il y a certainement trois especes (non moins et non plus), qui sans aucun 
doute presentent des caracteres specifiques bien definis : pLatyphylla, d'ichotoma 
et exaesa. Dans les autres parties de la region Indo-Pacifique on n'a pas encore 
eu l'occasion d'etudier les Millepora assez profondement en se basant sur des 
collections plus OU moins completes des regions diverses. 
Dans mon travail de 1948 je distinguais a cote des trois especes signalees 
en haut les especes suivantes comme representant le genre dans l'area Indo-
Pacifique : intricata, murrayi, tenella et latifolia ; il faut admettre qu'en bien 
des cas il est tres di:ffli'cile de determiner si un echantillon appartient a l'une 
ou l'autre de ces especes, quoique les exemplaires de la forme « typique » de 
chaque espece ne soyent pas difficiles a placer dans le systeme. 
C'est specialement la Millepora tenella (1) qui dans mo~ opinion presente 
une si grande variation qu'il apparait bien possible, et meme vraisemblable, 
qu'en realite un nombre de formes meritant d'etre reconnues comme des es-
peces distinctes ont jusqu'a present ete reunies dans cette espece. 
Dans leur etude des Millepora de la Baie de Nhatrang, Mrs. NGUYEN THANH 
TRI et Serene ont pris le soin de se procurer des photographies magnifiques 
des differentes formes ; ces figures accompagnees des descriptions des echan-
tillons montrant clairement leurs idees sur la conception des especes diffe-
rentes. On pourrait differer d'opinion en ce qui concerne la delimitation des 
especes, par exemple dichotoma et teneHa, qui sont bien distinctes quand elles 
presentent les caracteres « typiques », mais qui sont d'autre part tres suscep-
tibles de modifidations par !'action des facteurs du milieu. 
Le plus grand merite des recherches sur les Mille:pora de la Baie de 
Nhatrang est qu'on a obtenu les resultats d'une etude detaillee d'un grand 
nombre de colonies vivant dant dans une ·region restreinte, et que dans l'etude 
on a tenu compte des facteurs du milieu agissant sur leis colonies. Les notes 
SUr ]a repartition des especes SUI' les sites forment une partie importante du 
travail, ces notes constituent un support definitif pour la definition des es-
peces dans le genre. 
H. BOSCHMA, 29-7-59. 
(1) Le nom MiUepora tenetla se trouvant preoccupe, je proposais d'indiquer l'oespece 




Fig. Millepora platyphylla, E. 39.423, vue de cote. 
Fig. MiZJepora platyphylla, E. 39.423, vue par en-dessus. 
Fig. C, Millepora platyphylla, E. 33.435, vue de cote. 
Fig. Millepora platyphylla, E. 33.405, detail agrandi. 
Fig. E, Millepora platyphylla, E. 39.402, vue de cote. 
Fig. Millepora platyphylla, E. 39.402, detail agrandi. 
II 
Fig. Millepora dichotoma, E. 35.404, vue de cote. 
Fig. B, Millepora dichotoma, E. 39.396, vue de cote. 
Fig. C, Millepora dichotoma, E. 34.366, vue de cote. 
Fig. Millepra dichotoma form:e irregularis, E. 39.435, vue de cOte. 
PLANCHE III 
Fig. A, Millepora dichotoma, E. 39.433, vue de cote. 
Fig. B, Millepora dichotoma, E. 39.433, detail agrandi. 
Fig. C, Millepora dichotoma, E. 33.325, vue de cote. 
Fig. D, MiLlepora dichotoma form:e reticularis, E. 37.316, fragment de coionie. 
Fig. E, Millepora dichotoma forme reticularis, E. 37.316, colonfo entiere vue de cote. 
Fig. F, Millepora dichotoma forme reticularis, E. 37.316, detail agrandi. 
PLANCHE IV 
Fig. A, Millepora tenalla, E. 33.351. 
Fig. B, Millepora tenella, E. 33.351, detail agrandi. 
Fig. Millepora tenella, E. 28.346, detail agrandi. 
F1g. D, MFllepora tenella, E. 28.346. 
Fig. E, Millepora tenella, E. 39.428. 
Fig. F, Millepora tenella, E. 39.428, fragment distal des ramifications. 
Fig. G, Millepora tenella, E. 39.428, detail agrandi. 
P:LANCHE V 
Fig. A, Millepora latifolia, E. 33.342, fragment de colonie. 
Fig. B, Millepora latifolia,. E. 33.347, fragment de colonie. 
Fig. C, Millepora latifolia, E. 33.347, colonie entiere. 
Fig. D, Milleopra intrincata, E. 39.430. 
Fig. E, Millepora intrincata, E. 39.404. 
Fig. F, Millepora intrincata, E. 39.404, detail agrandi. 
Fig. G, Millepora intrincata, E. 39.744. 
Fig. H, Millepora intrincata, E. 39.430, detail agrandi. 
Fig. K, Millepora intrincata, E. 39.430, fragment distal des ramifications. 
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